
Programme de reconstruction économique et sociale en milieu urbain (PRESU) 

 

Pourquoi ?  

La crise de 2013 a aggravé l'état déjà mauvais des infrastructures 

publiques de la République centrafricaine. Cela a précipité les 

populations urbaines dans une situation de grande précarité en 

termes d’accès aux services de base, au logement et aux moyens de subsistance. Les infrastructures 

publiques sont en effet insuffisantes en raison d’une absence de maîtrise de l’urbanisation de ces zones. Il 

reste ainsi beaucoup à faire dans le domaine de l’aménagement urbain et, en particulier, en faveur des 

quartiers les plus défavorisés, qui ont par ailleurs été les plus touchés par la crise. Pour ce programme, deux 

quartiers de Bangui (Sara/Yakité et Miskine) ont été identifiés par les acteurs publics centrafricains, compte 

tenu d’enjeux de cohésion sociale et de l’importance des besoins de reconstruction et d’amélioration de ces 

quartiers, tant d’un point de vue social, économique, qu’urbain.  

Quoi ? 

L’objectif global de ce programme est ainsi d’améliorer la situation économique et sociale des quartiers 

défavorisés de Bangui, soit l’amélioration des conditions de vie des habitants et de la situation économique 

et sociale des quartiers visés par le programme.  

Plus spécifiquement, il s’agit de fournir aux populations des quartiers concernés un meilleur accès aux 

services urbains de base, mais aussi d’offrir à ces populations des opportunités visant à se reconstruire 

économiquement, par des revenus ponctuels ainsi que par un accompagnement social favorisant l’insertion 

sociale et professionnelle des bénéficiaires. En outre, ce programme a pour objectif de favoriser le retour 

des populations déplacées et de promouvoir la réorganisation communautaire et institutionnelle. 

Comment ?  

La mise en œuvre de ce programme sera gérée par l’AFD et respectera les principes sur lesquels les 

intervenants dans le développement de programmes à haute intensité de main d'œuvre (HIMO) à Bangui se 

sont accordés à travers le « Guide THIMO-Bangui ». Ce programme sera composé de deux phases. La 

première phase, dont il est question ici, se composera d’actions sociales d’urgence, soit l’amélioration des 

conditions de vie, dans une approche participative avec les populations de ces quartiers et en étroite 

collaboration avec les autorités locales et nationales, et ce, avec une enveloppe spécifique pour 

l’amélioration du service de distribution d’eau. Il s'agira en outre de contribuer au renforcement de la 

cohésion sociale et à la préparation de la seconde phase dite « structurante » par l’établissement d’études 

techniques complémentaires approfondies. Un accent tout particulier sera mis sur le développement 

d'infrastructures publiques telles que le raccordement de ces quartiers à l'eau potable, mais aussi la 

reconstruction d'équipements communautaires, ou encore l'aménagement de drains d'évacuation d'eau.  

Résultats escomptés : 

Phase 1 

 Un meilleur accès aux services urbains de base 

 Une réduction des risques d’inondation et des risques sanitaires liés aux maladies hydriques 
Phase 2 (pour information) 

 Une amélioration des conditions socio-économiques des ménages de ces quartiers  

 Un renforcement du rôle des acteurs locaux dans le processus de réconciliation et dans la prévention 

des conflits 

   

Durée de mise en œuvre estimée : 12 mois  

Coût total estimé : 4 500 000 euros (phase1) 


